
ANARCHISTOPHOBIE Phobie des anarchistes 
 

Phobie non spécifique, non classifiée en tant que trouble anxieux défini dans le DSM-5  
 et la CIM-11 

 
VOIR AUSSI : ANARCHISMOPHOBIE Phobie de l’anarchie 
L'anarchisme est une idéologie qui rejette toute forme d'autorité.  
 
L’ANARCHISTE 
L’anarchiste en France aujourd’hui n’est plus seulement à l’image classique du porteur du 
drapeau noir ou du « casseur » en manif. 
 
Il fait partie d’un ensemble très fragmenté de courants politiques, culturels et sociaux. 
 
On peut distinguer plusieurs réalités : 
 

• Des groupes militants antifascistes (« antifa »), 
• Des collectifs autonomes et libertaires, 
• Des syndicats révolutionnaires, 
• Des mouvements écologistes radicaux, 
• Des squats et réseaux d’entraide, 
• Et aussi une tradition intellectuelle toujours vivante. 

Historiquement, la France a une forte culture anarchiste avec des figures comme Pierre-
Joseph Proudhon, Louise Michel ou Élisée Reclus. 

Aujourd’hui, les anarchistes français sont peu nombreux électoralement — parce que 
l’anarchisme refuse souvent les partis et les élections — mais ils restent influents dans 
certaines luttes sociales : 

• Retraites, 
• Écologie radicale, 
• Antifascisme, 
• Luttes étudiantes, 
• Zad, 
• Défense des migrants, 
• Critique de la police et du capitalisme. 

Parmi les organisations visibles : 

• Fédération anarchiste 
• Confédération nationale du travail 
• Union communiste libertaire 

Il existe aussi une culture « autonome » plus informelle, liée aux squats, aux collectifs antifas 
ou aux zones à défendre. 



Depuis quelques années, l’État et les médias parlent davantage « d’ultragauche » que d’« 
anarchisme ». Les autorités observent une hausse des affrontements violents entre groupes 
radicaux d’ultragauche et d’ultradroite.  

Des groupes antifascistes comme la « Jeune Garde » ont été dissous, puis soupçonnés de 
reconstitution sous d’autres formes.  

Mais réduire l’anarchisme français actuel à la violence serait incomplet. Beaucoup 
d’anarchistes agissent surtout dans : 

• Les coopératives, 
• L’autogestion, 
• Les médias indépendants, 
• L’aide alimentaire, 
• Les luttes locales, 
• Ou les expériences de démocratie directe. 

On voit aussi un regain d’intérêt intellectuel chez des jeunes qui découvrent l’anarchisme 
comme alternative au capitalisme et aux partis classiques. Des discussions récentes sur 
Reddit montrent cette curiosité politique et philosophique.  

Enfin, l’anarchisme contemporain est très divisé : 

• Anarcho-communistes, 
• Individualistes, 
• Anarcho-syndicalistes, 
• Écologistes libertaires, 
• Communalistes inspirés de murray bookchin, 
• Etc. 

Il n’existe donc pas « un » anarchiste français, mais une galaxie de mouvements qui 
partagent surtout une idée centrale : la méfiance envers les hiérarchies imposées (État, 
capitalisme, autorité). 


